
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Rien n’est gagné pour le gouvernement de 

l’Alliance Progressiste du Québec 
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Les partis ont dévoilés leurs 

logos le 13 janvier. 

Angel Desmarais 
Journaliste au Forum Étudiant, Étudiant du CÉGEP Édouard Montpetit 

 
 

 
  
 

 

Une deuxième séance parlementaire qui présage une collaboration difficile entre les élus. Le 

gouvernement devra mettre les bouchées doubles afin de rallier la chambre à sa vision du Québec de 

demain. C’est la dynamique qui semble se dessiner à la suite de la deuxième séance de travaux 

parlementaires de la 32e législature. 

 

 

 

«Se fier sur ce qui existe», affirme les libéraux 

 

Cette deuxième séance fut l’occasion de passer un message gouvernement : trop d’État, trop de bureaucratie, 

l’importance du privé pour répondre aux problèmes de l’État. Tout ceci sous une motion de grief, outil 

parlementaire qui sert à exprimer un blâme envers le gouvernement sur un aspect, sans remettre en cause la 

confiance de l’assemblée envers le gouvernement. Un fosset se creuse entre les priorités du gouvernement et 

les groupes d’opposition. Le gouvernement social-démocrate a pour leur part recentré le débat sur leurs 

priorités nationales pour lesquelles ils ont été élus. Voulant, comme mentionné plus haut, l’instauration de 

cliniques juridiques publiques, une augmentation des impôts pour les grandes entreprises et une réinsertion 

du droit universelle au logement. 

 

 

Se concentrer sur le pétrole pour enrichir le Québec 

 

Le Parti Identité Nationale critique également le gouvernement, pour ses positions trouvées trop «socialiste». 

Pour les conservateurs, la pauvreté se contre non pas par un État plus présent, mais pas l’exploitation des 

hydrocarbures. Le 2e groupe d’opposition a saisi l’opportunité de rappeler l’existence des régions au 

gouvernement.  

 

 

Applaudissements spontanés ou alliances crées ? 

 

Le public aura pu observer que les délégués libéraux ont applaudis leurs collègues conservateurs. Est-ce le 

début d’une alliance, ou un simple geste d’enthousiasme spontané ? Le gouvernement devra en avoir le cœur 

net s’ils veulent faire approuver le budget dans les prochains jours. 

 

 

 

 

 

Écho de la 

colline 
Journal numérique du Forum étudiant 


